
Les chaires ont lieu au local P61,
Bd du Jardin botanique 43,
1000 Bruxelles

Renseignements et inscriptions
Mlle Marie-Françoise Thoua,
02 211 78 94 ou 02 211 78 09 (après 16 h)
e-mail : thoua@fusl.ac.be
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Tout consentement à la violence politique suppose une suspension 
ou une éclipse de la relation à la vulnérabilité et à la mortalité 
d’autrui. C’est cette éclipse que le séminaire tentera d’analyser, en 
sollicitant la lecture de textes de Freud, de Camus, de Levinas et 
de Judith Butler, mais aussi les débats d’historiens sur la guerre de 
1914-1918 (Stéphane Audouin Rouzeau et Annette Becker, Frédéric 
Rousseau).

Marc CREPON est directeur de recherches au CNRS.

Il a publié notamment : Les géographies de l’esprit, Payot, 1996 ; Les Promesses du lan-
gage, Benjamin, Rosenzweig, Heidegger, Vrin, 2001 ; L’ imposture du choc des civilisations, 
éditions pleins feux, 2002 ; Langues sans demeure, Galilée, 2005 ; Altérités de l’Europe, 
Galilée, 2006 ; La culture de la peur, Galilée, 2008 ; Vivre avec la pensée de la mort et la 
mémoire des guerres, Hermann, 2008.

Les réflexions proposées auront pour cadre général une mise en 
question des incidences des conflits sociopolitiques, économiques, 
géopolitiques, dans les modes de constitution de la subjectivité 
contemporaine. A travers un examen des trois paradigmes histo-
riques de la prolétarisation, de la colonisation et de la minoration, 
nous tâchons de conceptualiser la manière dont ces conflits im-
posent des formes de rapports à soi en porte-à-faux (sinon en 
rupture radicale) par rapport aux codes sociaux, et aux circuits 
institutionnalisés de la demande et de la reconnaissance sociales. 

Guillaume SIBERTIN-BLANC est ancien élève de l’Ecole Normale 
Supérieure Lettres et Sciences Humaines (Lyon), agrégé et doc-
teur en philosophie. Après avoir enseigné à l’Université Lille 3 de 
2002 à 2008, il est actuellement professeur agrégé à l’Université 
Toulouse-Le Mirail, et membre de l’équipe pédagogique du Centre 
International d’Etude de la Philosophie Française Contemporaine 
à l’E.N.S. rue d’Ulm.

Ses travaux et publications portent sur trois domaines : l’histoire de la philosophie 
française du XXe siècle ; la philosophie politique contemporaine ; les pratiques 
théoriques et les transferts conceptuels entre philosophie et sciences humaines et 
sociales.

Parmi ses publications : Philosophie politique XIX-XXe siècles, Paris, Presses Universi-
taires de France, 2008 ; (avec Stéphane Legrand) Esquisse d’une contribution à la cri-
tique de l’économie des savoirs, Reims, Ed. Le Clou dans le Fer, 2009 et deux ouvrages 
à paraître en septembre-octobre 2009 : Deleuze. La production du désir, Paris, Presses 
Universitaires de France, coll. « Philosophies » et Machines de guerre, Paris, Vrin, coll. 
« Moments philosophiques ».

Le consentement
à la violence
• 01 mars 2010 > 9h30-12h30 et 14h30-17h30
• 02 mars 2010 > 9h30-12h30 et 14h30-17h30

Les modes de
subjectivation mineurs
• 19 avril 2010 > 9h30-12h30 et 14h30-17h30
• 20 avril 2010 > 9h30-12h30 et 14h30-17h30

Il s’agit d’élaborer une éthique de la vie ordinaire, de l’expression 
singulière et de l’attention à autrui, en liaison avec la conception 
de l’éthique élaborée par Wittgenstein dans ses première et se-
conde philosophies. On conçoit souvent l’éthique comme axée sur 
l’action, la délibération, la justification – le choix de l’action bonne 
ou rationnelle. Et on en tire l’idée qu’il y a un domaine propre de 
la morale, que la philosophie morale aurait à étudier et qui serait 
l’objet de ses propositions. Mais pour Wittgenstein, comme pour 
ceux et celles qu’il inspire (Iris Murdoch, Cora Diamond, Martha 
Nussbaum), il n’y a pas de domaine spécifique de l’éthique : c’est 
une attitude présente dans toute notre forme de vie, qu’il faut 
décrire plutôt que normer. La littérature et le cinéma sont les lieux 
privilégiés de l’expression de cette éthique ordinaire, centrée sur 
l’attention à autrui (le “care”) et au détail de la vie ordinaire.

Sandra LAUGIER est ancienne élève de l’E.N.S Ulm, ancien 
membre junior de l’Institut Universitaire de France, professeur 
de philosophie à l’Université de Picardie Jules Verne, membre 
du CURAPP. Ses recherches portent sur la philosophie du lan-
gage ordinaire, la philosophie américaine et la philosophie morale 
d’inspiration wittgensteinienne. Elle est également traductrice de 
l’œuvre de Stanley Cavell.  

Parmi ses publications : Du réel à l’ordinaire, la philosophie du langage aujourd’hui, Vrin, 
1999 ; Faut-il encore écouter les intellectuels ?, Bayard, 2003 ; Une autre pensée poli-
tique américaine : la démocratie radicale, de R.W. Emerson à S. Cavell, Michel Houdiard 
éditeur, 2004 ; Ethique, littérature, vie humaine, PUF, 2006 ; Lire les Recherches 
Philosophiques de Wittgenstein (éd. avec C. Chauviré), Vrin, 2006 ; Normativités du 
sens commun (éd. avec C. Gautier), PUF-CURAPP, 2008.

Ethique et politique
de l’ordinaire
• 19 octobre 2009 > 9h30-12h30 et 14h30-17h30
• 26 octobre 2009 > 9h30-12h30 et 14h30-17h30
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